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À Jacqueline Dangel, 
in memoriam

Minuentur atrae / carmine curae (Carm. IV, 11)

À Yves, Hadrien et Adèle

Felices ter et amplius / quos inrupta tenet copula 
(Carm. I, 13)
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CONCLUSION

La poétique érotique des Odes présente une originalité qui est rarement 
soulignée. Elle tient bien sûr à la nouveauté de la forme : plus systématiquement 
qu’aucun poète avant lui, Horace imite la lyrique grecque archaïque, alors même 
que le contexte romain rend l’exercice difficile. Mais au-delà de la forme, c’est le 
projet même d’Horace qui est original : allant à l’encontre de toute la tradition 
poétique qui le précède, il entend conjuguer chant de la passion et morale 
de l’amour. Pour comprendre les raisons et les implications d’un tel projet, 
il faut tenir compte de tout ce qui fonde la poétique érotique d’Horace : le 
désir de rompre avec le modèle élégiaque, la curiosité pour l’expérience lyrique, 
l’ambition de devenir une voix de la cité et de se faire le porte-parole des valeurs 
du mos maiorum, l’intérêt pour la philosophie, avec notamment un tropisme 
cicéronien, la nécessité de dire son adhésion au nouveau régime, la volonté de 
s’inscrire malgré tout dans la longue tradition de la poésie d’amour. Les enjeux 
de la poétique érotique des Odes sont nombreux et c’est leur interaction au sein 
de chaque poème que nous avons voulu étudier ici.

Ce qui caractérise les odes érotiques, c’est d’abord qu’elles sont le lieu d’un 
dialogue entre la poésie et la philosophie. C’est particulièrement net dans tous 
les poèmes qui condamnent la passion érotique. Nombre d’entre eux s’appuient 
sur un argument d’origine épicurienne : il faut fuir la passion car elle est source 
de déplaisir. Dans plusieurs odes, cet argument s’exprime à travers le rejet du 
modèle élégiaque, associé à la querela, au seruitium et au dolor, au profit du 
modèle lyrique. La morale érotique repose alors sur un choix poétique. Dans 
les Odes I, 33 et III, 10, Horace ne rompt pas avec la poétique élégiaque, mais 
en propose une relecture épicurienne : le poète aime une dura puella, il se met 
en scène en exclusus amator, mais les derniers vers réaffirment que le plaisir 
doit rester le souverain bien, y compris en situation élégiaque, et c’est alors la 
doctrine du Jardin qui confère au poème sa valeur morale. La condamnation 
de la passion dans les Odes procède donc à la fois d’un choix poétique et d’un 
substrat épicurien. Il est impossible d’établir une hiérarchie : on peut dire 
qu’Horace rompt avec le modèle élégiaque et choisit la forme lyrique parce qu’il 
entend composer des odes morales qui condamnent la passion ; mais on peut 
dire aussi qu’Horace introduit dans ses odes une morale d’origine épicurienne 
parce qu’il entend rompre avec l’élégie et sa poétique du dolor. 
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La morale de l’amour tient également à la temporalité des odes érotiques et 
là encore, elle repose sur un dialogue de la poésie et de la philosophie. Les Odes 
sont marquées par un fort ancrage dans le présent du poème et par une absence 
de profondeur temporelle. C’est avant tout un héritage de la lyrique grecque 
archaïque, une manière pour Horace de créer l’illusion de la performance. Mais 
cet ancrage dans le présent prend parfois une valeur morale, en particulier dans 
les odes symposiaques, et là encore, il est impossible d’établir une hiérarchie 
entre la fonction des modèles poétiques et celle du substrat philosophique. 
Le banquet est présenté comme le lieu par excellence du plaisir de l’instant : 
l’amour et le vin y procurent l’oubli des soucis et une parfaite tranquillitas 
animi. Le motif est emprunté à la lyrique symposiaque d’Alcée, mais il doit 
également à Lucrèce : dans la doctrine du Jardin, le plaisir pur est un plaisir de 
l’instant présent, et dans le De rerum natura, le repas champêtre entre amis en 
est une image. C’est autour du banquet d’Alcée et du repas champêtre épicurien 
que se construisent la temporalité et la morale de l’Ode I, 17. De la même 
manière, la convocation de la temporalité linéaire et de la menace de la mort 
pour inviter au banquet se trouve chez Alcée : il faut jouir du plaisir présent 
tant qu’on est encore jeune. Mais lorsqu’Horace adresse la même invitation 
à un vieil homme, le plaisir de l’instant présent est présenté comme le seul 
moyen de lutter contre la crainte de la mort et l’inspiration est plus épicurienne 
que lyrique. Le substrat stoïcien, même s’il est moins présent que le substrat 
épicurien, apparaît cependant dans quelques odes : dans l’Ode I, 9, le poète met 
en garde contre l’illusion de toute projection dans l’avenir et introduit le thème 
stoïcien du destin ; dans l’Ode II, 9, il invite Valgius à surmonter son chagrin, à 
cesser de ressasser le passé, à suivre l’exemple d’hommes qui ont su faire preuve 
de uirtus et à retrouver le chemin du devoir civique, autant de conseils que 
donne la doctrine du Portique. 

Il arrive à Horace de se réapproprier le lexique d’une doctrine et de lui donner 
ainsi une place plus avouée dans la construction de la morale érotique. Mais 
contre toute attente, ce n’est pas alors vers l’épicurisme qu’il se tourne, mais vers 
l’Académie. On sous-évalue souvent l’importance de la doctrine académicienne 
chez Horace. C’est pourtant à l’Académie qu’il a été formé à Athènes et 
l’influence de Cicéron, avec qui il partage une certaine conception de l’héritage 
socratique et une défiance face au dogmatisme, est perceptible dans toute son 
œuvre. Dans l’Épître aux Pisons, un passage atteste qu’il connaissait la doctrine 
cicéronienne des personae et portait un véritable intérêt à son éthique du 
decorum. Et de fait, cette doctrine et cette éthique sont explicitement à l’œuvre 
dans les odes à la vieille amoureuse et dans l’Ode IV, 1, qui fondent leur morale 
de l’amour sur le lexique du decorum et sur l’argument de l’âge et du statut 
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social. L’influence de la doctrine académicienne est également perceptible dans 
la composition même de certaines odes. Horace se réapproprie la conception 
dualiste de l’Académie, qui envisage l’âme comme le lieu d’un conflit permanent 
entre raison et passion et qui conduit Cicéron à mettre l’accent sur la contentio 
et à adresser ses Tusculanes au progressant plutôt qu’au sage. La structure de 
plusieurs odes repose sur une telle conception : par un jeu de double lecture 
ou de renversement interprétatif, elles disent à la fois la nécessité d’éradiquer 
la passion et la difficulté qu’il y a à le faire et mettent en scène un poète prêt à 
la renuntiatio amoris, mais toujours rattrapé par l’amor. C’est ce qui permet à 
Horace de composer une poésie morale tout en s’inscrivant dans une tradition 
poétique érotique qui chante la puissance de la passion. 

Le substrat philosophique ne permet cependant pas de comprendre l’ensemble 
des enjeux moraux des odes érotiques. La morale érotique des Odes est aussi 
une morale sociale. De fait, Horace ne dissocie pas l’inspiration civique et 
l’inspiration érotique et rompt avec le modèle élégiaque, qui oppose chant de 
l’amour et engagement civique, uita iners et militia. Dans certaines odes, les 
valeurs civiques viennent légitimer l’amour et lui conférer une valeur morale : 
dans l’Ode II, 9, l’engagement politique permet à l’amant de réguler sa passion 
et de la rendre moralement acceptable ; dans l’Ode IV, 1, les qualités érotiques 
et les qualités civiques deviennent l’expression, sur deux plans différents, d’une 
seule et même vertu. 

L’importance de la morale sociale dans les Odes est particulièrement nette dans 
la représentation des femmes. La figure de la matrone est ainsi systématiquement 
associée à la condamnation de l’adultère, et la morale de l’ode se fonde alors 
sur les principes du mos maiorum. La figure de la jeune fille de naissance libre, 
quant à elle, est toujours convoquée pour faire l’éloge du mariage. Les femmes 
qui sont l’objet de passion érotique sont désignées, plus ou moins explicitement, 
comme des affranchies ou des prostituées, c’est-à-dire comme des femmes 
autorisées par la morale traditionnelle. Horace se démarque là encore du modèle 
élégiaque. Catulle en revanche constitue un précédent : dans le Carmen 61, il se 
réapproprie le potentiel érotique de la fiancée, tout en insistant sur le fait qu’elle 
donnera des enfants à chaque maison, et même des soldats à la cité. On retrouve 
chez Horace cette association de l’érotisme, du mariage et des valeurs militaires 
autour de la figure de la jeune fille nubile.

Il faut se garder cependant d’opposer des odes qui s’appuieraient sur la morale 
traditionnelle romaine pour louer le mariage et des odes qui s’inspireraient de 
l’éthique philosophique pour condamner la passion érotique. De fait morale 
sociale et éthique philosophique s’accordent sur bien des points et Horace 
emprunte à l’une et à l’autre indifféremment, sans qu’il soit toujours possible de 
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les distinguer. Ainsi, le stoïcien Musonius Rufus fait l’éloge du mariage comme 
bien universel et le thème était peut-être déjà en débat parmi les philosophes 
à l’époque d’Horace. Il est certain en tout cas qu’Horace, tout en se faisant 
l’écho de la morale traditionnelle romaine, n’envisage jamais explicitement les 
implications sociales du mariage et confère à son éloge une valeur universelle, 
de nature plus philosophique que sociale. Il pourrait s’agir pour lui de gommer 
les enjeux politiques du mariage dans les Odes. 

Car c’est un autre aspect important de la morale des Odes : philosophique, 
sociale, elle est aussi éminemment politique. Certaines odes érotiques 
mentionnent ainsi des magistrats en vue et des campagnes augustéennes : la 
valeur épidictique n’occupe certes pas le premier plan, mais de telles mentions 
se font malgré tout l’expression d’une forme d’adhésion au nouveau régime, 
puisque les recitationes, jouant en quelque sorte le rôle de la performance 
grecque, leur assurent une certaine publicité. Or la politique du nouveau régime 
comporte un important volet moral : Auguste se présente comme le restaurateur 
des institutions de la res publica et du mos maiorum. Cette idéologie du principat 
se concrétise en particulier par la réfection et l’édification de temples et par la 
promulgation de lois matrimoniales. Il est difficile de croire, dès lors, qu’en 
associant éloge du mariage et allusion aux temples dans les Odes III, 11 et III, 6, 
Horace ne cherche pas à apporter un discret soutien à la politique d’Auguste. 
Au moment où il compose les trois premiers livres des Odes, l’élégie, qui a 
longtemps utilisé l’érotisme pour dire son désengagement politique, comme 
un espace de retrait, exprime elle aussi une aspiration à la restauration de la 
morale traditionnelle : on assiste donc, dans l’élite romaine, à une adhésion 
progressive au nouveau régime et les odes érotiques, de ce point de vue, arrivent 
en terrain favorable. 

Dans certaines odes, l’érotisme revêt une valeur politique toute autre. Il ne 
fait pas allusion au programme de restauration morale du Prince, mais sert de 
substitut au discours politique qui ne peut pas se dire : Auguste ne peut pas 
réclamer le triomphe et une ode symposiaque se substitue à l’épinicie ; Mécène 
est disgracié et une ode symposiaque remplace le genethliakon. 

La morale des odes érotique est donc une morale composite, qui doit autant 
à la philosophie qu’au mos maiorum et au contexte idéologique des débuts du 
Principat. Ce qui rend parfois difficile la lecture de ces poèmes, c’est qu’Horace 
joue sur ces arrière-plans multiples sans aucun systématisme : un même motif 
peut connaître tour à tour des traitements divers, qui le rattache tantôt à une 
doctrine philosophique, tantôt à la morale traditionnelle, tantôt à la politique 
augustéenne. De ce point de vue, les motifs de la paix et de la guerre sont tout 
à fait exemplaires. Dans l’Ode III, 12, l’entraînement militaire vaut comme 
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spectacle des valeurs du mos maiorum et introduit dans le poème la morale 
matrimoniale romaine. Mais dans l’Ode I, 8, il devient le lieu de la uirtus et de 
la virilité et permet de condamner l’érotisme comme lieu de la faiblesse morale : 
la lecture est philosophique et repose sur une association de la disciplina et de 
l’éthique des passions qui doit sans doute à Cicéron. Dans les Odes I, 16, et 
I, 22, la paix érotique est une métaphore de la paix politique, c’est-à-dire de 
la fin des guerres civiles, garantie par Auguste. Dans l’Ode I, 17, l’éloge de la 
paix condamne la passion érotique en des termes beaucoup plus personnels, 
puisqu’Horace superpose à la campagne bucolique virgilienne la campagne de 
son domaine de Sabine. Il suggère ainsi qu’en ce qui le concerne, la retraite 
solitaire dans sa uilla est une solution plus efficace que la disciplina cicéronienne 
pour lutter contre les passions : c’est l’éthique du progressant qui caractérise les 
odes érotiques.

Si Horace cherche à construire une morale de l’amour qui doit à la fois à la 
philosophie, au mos maiorum et à l’idéologie augustéenne, il n’en reste pas moins 
un poète et les odes érotiques naissent aussi, et peut-être surtout, d’une volonté 
de faire œuvre nouvelle au moment où les élégiaques occupent le premier 
plan sur ce terrain, ainsi que d’un profond désir d’inventer une poésie lyrique 
latine qui puisse rivaliser avec la lyrique grecque archaïque. C’est pourquoi, 
tout en conférant aux odes érotiques une évidente dimension morale, Horace 
cherche à s’inscrire et à s’illustrer au sein d’une tradition poétique érotique 
qui chante la puissance et les beautés de la passion. Cette double contrainte 
le conduit à construire ce que nous appelons une « poétique du compromis ». 
Horace revendique l’héritage de la lyrique grecque archaïque, mais il ne faut 
jamais oublier qu’il la lit aussi au prisme de sa réception hellénistique, c’est-à-
dire au prisme d’une poésie marquée par l’effacement de la performance et la 
déconnexion des formes et des occasions. De ce point de vue, il est l’héritier 
de Catulle, pour lequel la lyrique sans performance est avant tout un espace de 
liberté propice au mélange des formes. Et c’est souvent en mêlant les formes 
qu’Horace parvient à réconcilier dans un même poème inspiration érotique et 
inspiration morale. Mais là encore, l’absence de systématisme prévaut. Dans 
l’Ode III, 11, la morale matrimoniale est portée par la forme hymnique, tandis 
que la lyrique anacréontique confère tout son potentiel érotique à la figure de 
la jeune fille nubile. Mais dans l’Ode III, 26, l’hymne se fait l’expression de la 
passion, et c’est la forme épigrammatique qui introduit la morale, la même 
forme épigrammatique qui, dans l’Ode I, 30, autorise l’interprétation érotique 
de ce qui apparaît d’abord comme un hymne à valeur universelle. La lyrique 
sapphique nourrit la dimension érotique de l’Ode IV, 1 dans laquelle la forme 
hymnique permet l’éloge du mariage. Mais dans l’Ode II, 5, la même lyrique 
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sapphique contribue aussi bien à la lecture matrimoniale qu’à la lecture érotique, 
aux côtés d’Anacréon.

Pour faire cohabiter érotisme et morale, Horace joue également sur la 
pragmatique des formes poétiques. Parce qu’il ne compose pas pour de 
véritables performances, il jouit d’une grande liberté et peut déconnecter les 
formes lyriques du contexte auquel elles sont destinées et de la fonction qui 
est supposée être la leur. La forme iambique porte la dimension morale de 
l’Ode I, 25 en remplissant la fonction de blâme qui est originellement la sienne, 
mais permet également d’exprimer la passion du poète. L’épigramme votive de 
l’Ode I, 5 assume parfaitement sa fonction dédicatoire, qui permet d’introduire 
la renuntiatio amoris, mais elle dit également la jalousie de l’amant encore 
passionné. Dans l’Ode III, 9, le chant amébée est bien un jeu poétique qui met 
à distance l’amour et revêt ainsi une fonction morale, mais il favorise aussi la 
renaissance du désir. Dans l’Ode I, 13, Horace imite Sappho, mais réinvente le 
contexte, composant ainsi un poème qui est à la fois condamnation et chant 
de la passion. 

La même poétique du compromis est à l’œuvre dans les odes homoérotiques, 
mais Horace ne joue ni sur la transgénéricité ni sur la pragmatique des formes, 
mais sur le mélange de représentations grecques et de représentations romaines. 
L’homoérotisme est peu présent dans la poésie latine. On trouve bien les 
élégies à Marathus chez Tibulle, mais elles se contentent de prêter à la relation 
homoérotique les mêmes caractéristiques qu’à la relation hétéroérotique, 
ce qui dit assez la difficulté des poètes latins à se représenter des pratiques 
homosexuelles entre hommes de naissance libre. Catulle, quant à lui, ne met 
en scène de telles pratiques qu’à titre d’invective, se faisant ainsi le miroir de 
leur condamnation par la morale traditionnelle romaine. Et lorsqu’il compose 
un épithalame, la relation pédérastique à valeur initiatique que l’on trouve 
dans la lyrique grecque archaïque est remplacée par la relation du dominus 
avec son jeune esclave, relation parfaitement admise à Rome. Certaines odes 
homoérotiques d’Horace procèdent elles aussi à une forme de romanisation du 
motif, mais d’autres s’emparent véritablement des représentations grecques. 
Dans l’Ode II, 5 Horace met ainsi en scène une relation pédérastique à valeur 
initiatique, directement inspirée de la lyrique chorale grecque : la représentation 
grecque porte la dimension érotique de l’ode, mais aussi sa dimension morale, 
puisque l’amour pédérastique est par définition limité à la courte saison de la 
jeunesse et sur ce point, rencontre le decorum cicéronien. Dans les Odes IV, 1 et 
IV, 10, l’amour du poète pour Ligurinus doit au modèle pédérastique tel que 
le définissent la philosophie et les pratiques sociales grecques et Horace joue 
ici sur la fonction pédagogique que revêt la pédérastie en Grèce ancienne pour 
conjuguer poétique érotique et morale de l’amour. 
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Éclairer la poétique composite des Odes érotiques, c’est donc étudier la 
manière dont se conjuguent le substrat philosophique, la morale traditionnelle, 
le contexte idéologique, un héritage poétique multiple et complexe et la capacité 
d’innovation d’Horace. Tous ces éléments sont indissociables : ils se mêlent, 
coïncident, se superposent et s’entrecroisent au sein de chaque ode d’une 
manière chaque fois singulière. Les odes érotiques ne sont pas de plaisants 
intermèdes permettant au lecteur de reprendre son souffle : comme les autres 
odes, elles présentent différents niveaux interprétatifs, qui méritent d’être 
sondés, avec l’humilité et la ténacité du proficiens.
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